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Parce qu'il avait eu des relations avec une "call-girl //

Lord Lampion démissionne du cabinet Heath
LONDRES Reulei i — l,ord I.ambtoti. sous secrclaire au mi­

nistère britannique de la Défense charge de l'armée de l’air, a 
reconnu, mercredi. 2-1 heures après avoir présenté sa démission 
pour des raisons personnelles et de santé, avoir eu des relations 
avec une call-girl. "Je n'ai aucune excuse ,1e me suis conduit 
avec une naiveté stupide", a déclaré lord Lambton. Il dit avoir 
été informé que l'époux de la call-girl avait pris des photogra­
phies qui ont été vendues à des journaux.

Le scandale n'est pas sans rappeler l'affaire Profumo En 1963. 
John Profumo. alors ministre de la Guerre, avait remis sa dé­
mission après avoir reconnu qu’il avait eu une liaison avec 
Christine Keeler, laquel'e entretenait des relations amicales avec 
un attaché naval à l’ambassade soviétique à Londres.

Lord Lambton souligne dans sa déclaration qu'il ne s'agit pas 
d'un réseau de prostitution de luxe, qu'il n'y a eu ni fuites por­
tant atteinte à la sécurité ni chantage et. ajoute-t-il. "autant que 
je le sache, aucun homme politique d'aucun parti n'est mêlé en 
quoi que ce so’t à ces événements”.

Lord Lambton. qui est âgé de 51 ans. déclare qu'il est dans la 
politique depuis a'-e? longtemps pour savoir que la rumeur tend 
â amplifier toute vérité déplaisante si elle est masquée et que 
des personnes innocentes s’y trouvent par suite mêlées.

Précisions

"Afin d’éviter cela, aioute-t-il. "je voudrais préciser cer­
tains événements de ces derniers mois."

"J'ai eu. au cours de cette période, des relations fortuites avec 
une call-girl et une ou deux des ses amies.

"Lundi dernier, la police londonienne a demandé à me voir et 
m'a dit que le mari de cette call-girl avait pris en secret quel­
ques photos qui ont été vendues aux journaux.”

Lord Lambton précise que la po ice l'a questionné avec insis­
tance pour savoir s'il avait fait l'objet d'un chantage.

I! a simplement pu répondre qu'il ignorait l'existence de l'hom­
me qui avait pris ces photographies.

Il a immédiatement décidé de remettre sa démission.
"Telle est l'histoire sordide. Il n'v a eu aucun risque de sécuri­

té et aucun chantage et je n ai jamais parlé d'aucun aspect de 
mes anciennes fonctions."

Aucune excuse
“Tout ce qui s’est passé est qu'un souteneur y a vu "occa­

sion sournoise de se faire de l'argent avec la vente, à des jour­
naux. dans ce pays et â l’étranger, de l'hi.stoire et de photogra­
phie' prises en secret.
“On peut imaginer quels sont mes sentiments, mais je n'ai au­

cune excuse.
“Je me suis conduit avec une naiveté stupide et j'ai, par suite, 

désappointé ceux que je voulais satisfaire le plus, le premier mi­
nistre. le Parti conservateur, mes électeurs qui m'ont été fidèles 
pendant 22 ans. et ma famille", déclare lord Lambton.

Enquête
La déclaration de lord Lambton a été diffusée par son re­

présentant. M Maurice Hill, alors que la police enquête sur des 
allégations publiées dans la presse faisant état d’un scandale au­
quel sciaient mêlés des hommes politiques britanniques et d'au­
tres personnalités.

Le magazine ouest-allemand Stern affirme dans son dernier nu­
méro qu'un diplomate britannique est mêlé à une affaire de 
moeurs. Selon le magazine, ce diplomate est un "client régulier 
de maisons closes très fermées", disposant de "succursales" à 
Londres, Paris. New York et en Allemagne de l'Ouest.

L'hebdomadaire britannique News of the World avait été le 
premier à évoquer cette affaire dont s'empare maintenant la 
presse londonienne. Le Daily Telegraph croit savoir qu'il a été 
fait appel à des spécialistes du contre-espionnage pour aider 
Scotland Yard dans son enquête.

Le premier ministre britannique. M. Edward Heath, et le mi­
nistre de ('Intérieur, M. Robert Carr, sont tenus au courant de 
I enquête.

Déndssion
C'est alors qu'il se trouvait encore à Pans que M. Heath a 

été informé par téléphone de la démission de lord Lambton The 
Guardian relève, mercredi, le ton glacial des lettres qu'ils ont 
échangées

Lord Lambton écrivait: "A mon regret, je souhaite, pour des 
raisons personnelles et de santé, remettre ma démission de votre 
gouvernement. Cela a été un honneur pour moi de servir sous 
votre autorité pendant trois ans’, soit 32 mot' en anglais. A son 
retour à Londres. M. Heath a répondu en -19 mots: "Merci de 
votre lettre du 21 mai m'informant que. pour des raisons person­
nelles et de santé, vous souhaitez remettre votre démission En 
acceptant votre démission, je voudrais vous remercier du travail 
que vous avez accompli en votre qualité de membre du gouver- 
nemorit au cours de ees trois dernières années".

Echos aux Commuiv's

Plusieurs parlementaires travaillistes, parmi lesquels Mme 
Shirley Williams, ancien ministre, s'apprêtent à poser au Parle­
ment des questions à M Heath pour demander au premier mi­
nistre s'il est satisfait des dispositifs de sécurité en matière de 
défense.

"Il est po'sible, a déclaré un autre parlementaire travailliste. 
M. Marcus Liplon. que nous ayions un scandale de l ampleur de 
l’affaire Profumo".

Les informations publiées par le presse ont pu. en effet, 
faire penser que le gouvernement britannique devrait fane face

â un scandale de l'ampleur de celui qui ébranla le cabinet Mac­
Millan. il y a 10 ans.

Le Daily Mirror fail état, mercredi, de la communication à M 
Carr d'un dossier secret auquel sont jointes “des photos qui per- 
mettraieni d identifier sans le moindre doute un certain nombre 
d'hommes et de femmes bien connus".

Les observateurs politiques estiment toutefois improbable que 
les révélations de lord I-ambton soulèvent une tempête compara­
ble à celle qu'avait créée l'affaire Profumo

I-e scandale, pour l'opinion publique, résidait surtout dans le 
fait qu'un ministre avait menti au Parlement John Profumo 
avait tout d'abord opposé un énergique démenti à la Chambre 
des communes. L'enquête ordonnée alors avait révélé que la sé­
curité du pays n'était pas menacée.

D"puis. M. Profumo. qui é'ait à l't-poque âgé de 48 ans. se con­
sacre à des oeuvres sociales dans les quartiers pauvres de l’East 
End. à Londres, et siège au conseil d'un centre de détention psy­
chiatrique.

On croit savoir que M. Hcalh a personnellement ordonné une 
enquête approfondie sur les demieres allégations publiées dans 
ia presse afin d'éviter tout parallèle avec les tentâmes faites 
aux Etats-Unis pour étouffer l'affaire Watergate.

Pour sa part, lord Lambton se trouve quelque pari en Ecosse. 
Son agent électoral s'est refusé à préciser où. Samedi dernier, 
lord Lambton avait été élu président du Parti conservateur pour 
une région regroupant 32 circonscriptions du nord du pays.

Marié à une fille d’officier, père de six enfants—cinq filles 
et un fils—il représente la circonscription de Berwick-L'pon- 
Tweed depuis 1951. Il avait 29 ans lorsqu’il fut élu au Parlement. 
Il se spécialisa immédiatement dans les affaires étrangères et 
fut nommé secrétaire privé du secrétaire au Foreign Office en 
1955. Il devait démissionner deux ans plus part pour protester 
contre l'intervention britannique à Suez. M Heath l'avait nommé 
au ministère de la Défense lors du retour au pouvoir des conser­
vateurs, en juin 1970.

Heath fera une déclaration 
en Chambre aujourd'hui

LONDRES, Reuter — M. Ed­
ward Heath s'est refusé, mer­
credi. à répondre aux journalis­
tes qui l'interrogeaient sur l'af­
faire Lamblon.

Le premier ministre assistait 
à une conférence de femmes du 
Parti conservateur, et. à son ar­
rivée, les journalistes lui avaient 
demandé si d'autres membres 
du gouvernement étaient impli­
qués.

M Heath doit faire une decla­
ration jeudi à la Chambre des 
communes. Son président. M. 
Seiwyn Floyd, a refusé mercre­
di d'ouvrir un débat extraordi­
naire sur les dispositifs do sécu­
rité au ministère de la Défense 
comme le lui demandait un par­
lementaire do l'opposition tra­
vailliste. M. James Wellbeloved.

Lord Lambton était sous-so- 
crétaire chargé de l'armée de 
Tuir au ministère de la Défense.

De vieleuts combats font 
40 morts et 100 blessés

Lord Lampion
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La Commission d'enquête veut écl aircir ce mystère

Nixon a-t-il tenté d'étouffer le scandale?
WASHINGTON (AFP> — Au 

lendemain de la proclamation 
d'innocence du président Ri­
chard Nixon dans l'affaire du 
Watergate, la Commission séna­
toriale d'enquête a vainement 
cherché, mercredi, à détermi­
ner s'il avail pris part aux ef­
forts de la Maison blanche pour 
étouffer le scandale.

Les sénateurs ont poursuivi 
l'interrogatoire de M. John 
Caulfield, un policier employé 
par la Maison blanche, qui avait 
servi d'intermédiaire pour offrir 
à James McCord l'un des incul­
pés du Watergate, la promesse

de la grâce présidentielle en 
échange de son silence pendant 
le procès.

Dans sa déclaration de mardi. 
M. N xon avait affirmé, entre 
autres choses, qu'il n'avait of­
fert la grâce présidentielle à 
personne et qu'il n'avait autori­
sé personne à la proposer en 
son nom. M Caulfield avait dé­
claré de son côté que M. John 
Dean, conseiller juridique du 
président, l'avait chaégé de pro­
poser .e marché a McCord en 
soulignant que la proposition ve­
nait de "très haut à la Maison 
blanche".

Mercredi matin, les sénateurs 
ont incité M. Caulfield a dire 
tout ce qu'il savait sur l'origine 
de l'offre que M. Dean l'avait 
chargé de transmettre à 
McCord.

"Dans mon esprit, je pensais 
que le président était au cou­
rant et je pensais que je faisais 
quelque chose pour le président 
des Etats-Unis”, dit-il. Mais il 
dut cependant reconnaître qu'à 
aucun moment M .Dean ne lui 
avait rien dit qui indique que 
T offre de grâce venait du prési­
dent lui-méme.

KANPUR iReuter' — Les 
combats entre la troujre et les 
mutins de la police paramilitai­
re de l'Etat indien d’Uttar Pra­
desh ont fait au moins 40 morts 
et 100 blessés, indique-t-on. mer­
credi ,de source autorisée .

Les combats de mardi ont 
éclaté lorsque l'armée a tenté 
de désarmer les mutins. Ceux- 
c.. rapporte l'agence de presse 
indienne PTI. tiennent encore, 
mercredi, dans trois villes de 
l'Etat.

L'agitation s'est étendue à

Kanpur, à 30 milles de Luck­
now. capitale de l’Etat où la 
plupart des 5.000 policiers de la 
ville se sont mis en grève 

Mme Indira Gandhi, premier 
ministre, elle-même originaire 
de l'Uttar Pradesh, a ordonné 
que des renforts soient envoyés 
pour mettre fin à la mutinerie 
des 20.000 policiers paramilitai­
res. Plusieurs informations 
avaient récemment fait étal de 
mouvement d'indiscipline parmi 
ces derniers qui se plaignent 
des conditions de vie: ils ne ga­
gnent que 180 roupies par mois.

JEAN-PAUL
en liberté

Je n’ai pas une santé télévisée
C'est sans (toute l’âge. Je vieillis. Autrefois, aucun pro­

blème de ce côté. Voilà maintenant que je me sens vide aire 
un rien. Une soixantaine de commerciaux tout au plus a la 
télé et j'abandonne. Pourtant la soiree n'est pas encore bien 
avancée...

Onche!
Oyez' Oyez' Qu'on se le dise car c'est maintenant offi­

ciel. Lors d'un colloque national ces jours derniers a Ottawa, 
il a été décrété par les participants que du 19 au 26 août, ce 
serait la semaine de la Fierté des homosexuels canadiens. 
Les gars en ont plein le casque de ces discriminations a leur 
égard. Fini ce tirage du diable par la queue devant l'oppres­
sion dont il souffre.
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La pilule... mon oeil!

C'est-y encore péché mortel?
Les participants lors d'une émission à UKVL où on trai­

tait des problèmes d'actualité étaient: Camil Samson, Ga­
briel Loubier, René Lévesque et...? Ousqué Boubou? s’est-on 
demandé, nous l'avions pourtant imite". Sur ce, l'animateur 
André Gagnon a expliqué aux autres: "Vous savez ce que 
son secrétaire (Charles Denis) m'a dit? Robert ne peut s'a­
baisser au nivca-.i des autres chefs car. LUI, il est premier 
ministre en PLIS!”... Mon Père, je m'accuse d'avoir été 
orgueilleux une fois... seul.

Aviez-vous regarde sous les lits?
C'est encore plus fort qu'une ''Straight''. Moi ça me 

dépasse! Cinq gars s'évadent du pénitencier de Saint-Vin 
cent-de-Paul Trois sont repris. On les amène en cour des 
sessions. A un moment donné ils étaient la. en cellule, puis 
ils n'y étaient plus. On les rattrape dans un logis de Lon- 
gueuil. Devant le juge, on leur fait: "Vous êtes accusés 
d'évasion... êtes-vous coupables?" “Non coupable1 font-ils a 
tour de rôle. Et personne n'ose pouffer de rire dans la cour 
tant c'est... sérieux. Et va donc giour un autre procès!

Une once suffira
Un copain de Trois-Rivières. Bob Mercier, a découvert 

sous la poussière d'un livre traitant rie la longévité, le moyen 
inlaillihle d'atteindre 100 ans sans efforts, sans privations, 
comme ca en aiant l’air de rien faire de spécial. Et cette 
méthode je vous la livre sans que vous n'aviez à vous abon­
ner à quoi que ce soit... Prenez un icrre de Cognac par mois 
pendant 1.200 mois.

Pas d’erreur! ce sont bien vos gains 
qui serv ent de base au prêt-budget, 
une façon moderne d'emprunter.”

C'est ce que déclare 
M. L. L. Martineau, 
directeur de la succursale de 
Trois Rivières

Autrefois, emprunter était un vrai 
cercle vicieux: pour obtenir un prêt, on 
devait posséder une maison, des ac­
tions ou des obligations. De nos jours, 
c’est tout à fait différent. Être proprié­
taire d'une maison n’a plus la même 
importance parce que de plus en plus 
de gens vivent en appartement. De 
plus, la majorité des gens dépensent 
leur argent au fur et à mesure.

C’est pour cela que la Banque TD a 
changé de méthode. Au lieu de vous 
demander ce que vous avez, nous vou­
lons simplement savoir quel montant 
vous pouvez rembourser sans diffi­
culté. un prêt, ce n’est pas plus compli­
qué ça.

Évidemment, nous nous assurons 
que l’argent continuera de rentrer, du 
moins pour la durée du rembourse­
ment. Pour simplifier les choses, nous 
avons réduit la paperasse au strict mi­
nimum.
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Si les activités ne reprennent pas à Marine Industrie

Deux cents employés mis à 
pied dans une semaine

SOREL (L.B 1 — 200 des 280 tre des comités patronal et syn- pour les membres du syndicat dustrie. qui sont sans travail 
employés de bureau, membres dical de négciations n'est pré- des chantiers maritimes de So- par suite de la fermeture du
du syndicat des employés de bu 
reau des chantiers maritimes 
de Sorel, affilié à la CSN, ont 
reçu mardi après-midi une let­
tre de la direction de la compa­
gnie les avisant qu'ils seront 
mis à pied dans une semaine, si 
les activités du chantier n'ont 
pas repris à cette date. La com­
pagnie mentionne qu'il y a un 
manque de travail pour les em­
ployés de bureau par suite de la 
fermeture du chantier jeudi der­
nier.

Pour sa part, le conseiller 
syndical de la CSN. M. André 
Lafond, soutient que ‘‘le travail 
ne manque pas à Marine Indus­
trie. La vrai raison, c'est que la 
compagnie a mis ses employés 
du chantier en ‘iock-out" et ce­
ci avant la date légale Elle a 
donc posé un geste illégal qui a 
pour résultat des mises à pied 
dans l'autre unité de négocia­
tions. n y a même des départe­
ments où tous les syndiqués se­
ront congédiés, ce qui signifie 
que des officiers du syndicat se­
ront mis à pied ", ajoute M. La­
fond.

I a convention collective des 
emnlovés de bureau de Marine 
Industrie, au nombre d'environ 

doit se terminer le 31 dé­
cembre 1973.

Ministre Simard
Le ministre Claude Simard a 

accepté de rencontrer, lundi à 
son bureau de Sorel, l'exécutif 
du syndicat des chantier mari­
times de Sorel La nouvelle a 
été annoncée par le président 
du syndicat. M Pierre Marien.

vue pour le moment. La demie- rel est annoncée pour jeudi 
re séance de conciliation qui re- avant-midi a 10 heures, à la sal- 
monte au 9 mai dernier n'avait le des syndicats. Au cours de
permis aucun déblocage Cette 
reunion avait été présidée par 
M. Maurice Vassard, du minis­
tère du Travail

Une
Assemblée

assemblée d'information

cette réunion, le directeur de 
grève, M André Lafond. donne­
ra les directives relativement 
au fonds de secours de la CSN 
et fera connaître les différents 
comités mis sur pied pour aider 
les travalleurs de Manne In­

chantier maritime local 
M. Lafond fait remarquer que 

les syndiqués de Marine ont jus­
qu'à jeudi après-midi à 5 heures 
pour s'enregistrer afin d'avoir 
droit au fonds de secours du 
syndicat. Le comité d'enregis­
trement est ouvert de 10 heures 
a midi et de 2 h a 5 h l'après- 
midi, à la salle des syndicats.

Entente officiellement signée 
à la Crémerie de Drummondville

par Marcel AUBRY

DRUMMONDVILLE — Us 
employés de la Crémene de 
Drummondville et leurs parions 
ont fina'ement signé officielle­
ment. hier, le nouveau contrat 
de travail qui liera les parties 
pour les deux prochaines an­
nées.

Au cours d'une visite effec­
tuée a nos bureaux, M. Jean- 
Louis Gendron de Sherbrooke, 
négociateur pour la OSD. a ré­
vélé que le syndicat des laitiers 
de Dn.’mmondvil'e avait change 
d'appellation pour devenir le 
syndicat démocra‘ique des pro­
duits laitiers de Drummondville 
(CSD).

La nouvelle convention de tra­
vail est rétroactive au 5 mars 
1973. Au niveau des clauses ccn- 
cemant l'ancienneté, la période 
d'es=ai des nouveaux emp’oyés 
pas=e de fiiî jours à 45 jours. 
Ce''e-ci était jusqu'à mainte-

ont aussi été apportées à la pro- Au chapitre des vacances, les 
cédure de grief, d'arbitrage et à employés de la Crémerie de

qui avait demandé cette rencon- nam dépar ementale mais el'e
devient, par suite de l'app'ica- 
tion de la nouvelle convention, 
générale.

En cas de maladie, la période 
de protection assurée par la 
nouvelle convention passe de 
neuf mois à 24 mois, tandis que 
la clause touchant les accidents 
de travail a-sure une indemnité 
pendant 48 mois au lieu de 12. 

D'imporianteis modifications

tre avec le ministre Simard
Le syndicat veut expliquer au 

ministre le bien fondé des de­
mandes syndicales relativement 
au renouvellement de la conven­
tion collective de travail des 
syndiqués du chantier maritime 
et l’inviter à faire pression au­
près de la compagnie pour la 
reprise des négociations.

Soulignons qu'aucune rencon-

l'article touchant la discipline. 
Désormais, le dossier discipli­
naire de l'employé sera effacé 
après six mois. Les employés 
ont aussi obtenu la semaine de 
travail garantie.

Expédition 
en canots

SOREL (L.B) — 20 scouts 
"pionniers" de la rég on de So­
rel entreprennent une expédi­
tion en canot Cette expédition 
est considérée comme une 
épreuve d’endurance. En effet, 
ces jeunes partiront de Sorel à 
destination de New-York et. de 
là. reviendront en canot vers 
Sorel.

Présentement ces jeunes 
gens, âgés de 15 à 24 ans. s'en­
traînent trois fois par semaine 
sur les bords du Richelieu et 
une fois au studio “Figurama" 
de Sorel.

L'expéd tion qui aura lieu au 
cours des vacances sera divisée 
en trois étapes, qui elles-mêmes 
seront subdivisées. La première 
étape comprendra la remontée 
de la rivière Hudson en partant

Drummondville bénéficieront 
d'un taux de 6 pour cent du sa­
laire après six ans de travail et 
de 8 pour cent après 16 ans En 
ce qui a trait aux congés de ma­
ladie. ib auront droit a leur 
p'ein salaire pendant une pério­
de maximum de 15 semaines 
pour chaque période d'invalidi­
té Dans le cas du décès du con­
joint. l'employé jouira d'une se­
maine complète payée.

L'assurance-groupe est un au­
tre domaine où les choses se 
sont passablement améliorées: 
les négociateurs ont en effet ob­
tenu la participation de l'em­
ployeur à 50 pour cent. Les em­
ployés ont aussi obtenu la sécu­
rité d'emploi, advenant des 
changements techniques, tech­
nologiques ou encore une dimi­
nution dans les contrats.

Au niveau des salaires, les 
laitiers qui travaillent sur une 
base de six jours ont obtenu une 
nouvelle formule de rémunéra­
tion équivalant a des augmenta­
tions de l'ordre de Î30 à $35 par 
semaine. Ceux qui travaillent 
sur une base de cinq jours rece­
vront une augmentation mini­
mum de $9 par semaine en plus

les représentants syndicaux de la CSN ont incité les 
travailleurs de la construction de la région de Drummond 
à lutter farouchement contre l'adoption du projet de loi 
numéro 9 intitulé "Loi modifiant la loi sur les relations 
du travail dans l'industrie de la construction". Ci-dessus, 
dans l'ordre habituel, M. André Lampron, président du

Selon M. Robert LeParc de la FNSBB

La loi 9 vise tout 
la disparition

syndicat des travailleurs de lo construction de la région 
de Drummond, M. Fernand Fleury, représentant syndical 
pour Drummondville et Victoriaville, M. Robert LeParc, 
négociateur et M. Florian Labbé, secrétaire. (Photo 6o- 
Soleil)

de la
simplement

CSN
par Marcel AUBRY

DRUMMONDVILLE - S'a­
dressant a une cinquantaine de 
travailleurs de la construction 
de la région de Drummondville.
M. Robert LeParc. de la Fédé­
ration nationale des syndicats 
du bâtiment et du bois (CSN* a 
exhorté ceux-ci à lutter de tou­
tes leurs forces contre le projet 
de loi numéro 9, lequel vise pu­
rement et simplement, selon lui. 
la disparition de la CSN.

Reprenant les grandes lignes de la loi Cournoyer et propose 
du document publié par la CSN. que le gouvernement institue 
il y a quelques jours, sur la si- pour au moins un an, une com- 
tuation de la construction au mission d'enquête mandatée 
Québec. M. LeParc a exprimé pour étudier et proposer un nou- 
l’avis que "cette loi avait une veau régime de relations patro-

"Que ce soit la lutte pour la Si le gouvernement acceptait d’une industrie par des gens qui 
parité salariale, la liberté syndi- une telle recommandation et n ont rien à voir avec le syndi­
cale. la sécurité d'emploi 1970. instituait cette commission dans calisme et qui traînent dans 
la dénonciation de l’infiltration les meilleurs délais, la CSN se- leur sillage des événements 
de certains éléments du crime rait d'accord avec une proion- douteux, quand ib ne le sont 
organisé dans la construction, galon du décret pour une durée pas eux-mcmes. 
de certaines irrégularités corn- d'un an avec des augmentations Reprenant un passage du do- 
mises par de hauts fonctionnai- normales de salaires dont elle cument CSN intitulé “Construc- 
res de la CIC. la CSN a été une propose d'ailleurs l'importance, tion: une industrie à rebâtir'',

M. LeParc a conclu en disant: 
Face à a position prise par la "Nous trouverions dramatiques 

FTQ dans ce conflit. M. LeParc qu'en adoptant ce projet de loi. 
ne s'est pat montré tendre en- l'industrie de la construction et 
vers cette centrale syndicale et ses travailleurs soient livrés 
particulièrement à l'endroit du pieds et poings liés à ce groupe 
président du Conseil provincial de personnes'’, 
des métiers de la construction, La région de Drummondville 
M. André Desjardins. regroupe environ 1.350 travail-

A ce sujet, il a déclaré que la leurs de la construction dont 
“situation alarmante" qui est quelque 1.200 appartiennent, se­

ries rares organisations à s'atta­
quer quotidiennement à la vio­
lence contre les travailleurs de 
la construction".

La CSN exige donc le retrait

des commissions allouées. On saveur politique qui vise à jeter nales-ouvrières dans l'industrie vécue présentement dans le do- Ion le président syndical de la
garantie un sa'aire minimum de les bases de la disparition éven- de la construction au Québec et 
$120 par semaine aux employés tuelle de la seule force d opposi- formule une législation intégrée

maine de la construction au région, M. Fernand Fleury, à la 
Québec démontre le contrôle CSN.

de New-York pour passer par ^ cjn<? jours, et de $150 à ceux tion que contrôlent les travail- de toutes les lois touchant l’in-

Nouveau président Lions

Lors du souper régulier du club Lions de Victoriaville, le 
nouveau président Lucien Lesage, à gauche, a reçu le 
maillet présidentiel du président sortant, Jean-Marc Fré­
chette. (Photo LeRo)

Newburg, Albany et Troy. La de six jours, 
marée étant très forte sur cette 
rivière, nos canotiers s'en don­
neront à coeur joie pour en pro­
fiter. Ils avironneront durant six 
heures pour ensuite se reposer 
six heures. Cette étape se pré­
sente comme étant physique­
ment la plus difficile.

La deuxième étape est la tra­
versée du Lac Champlain en 
passant par 1e canal Champlain 
et la ville de Plattsburg. Elle 
demandera moins d'effort phy 
sique mais plus d'observation 
car les vagues peuvent se mon 
trer très dangereuses. Les cano 
tiers franchiront cette étape 
Taide de boussoles, le Lac 
Champ'ain n'oftrant aucun point 
de repère, à l'exception des ba­
lises et des bouées.

La troisième étape consistera 
en la descente de la rivière Ri­
chelieu. Selon les scouts pion­
niers. cette étape sera franchie 
en un clin d’oeil, en passant par 
Saint-Jean. Beloeil pour arriver 
à Sorel.

leurs de la construction" dustrie de la construction.

M. Orner Lapierre, second à gauche, pré­
sident actuel du comité protecteur des 
scouts et des guides d'Arthabaska, rap­
pelait certains bons souvenirs à des an­

ciens présidents. Dans l'ordre habituel, 
M. Guy Bergeron, M. Lapierre ,M. Ger­
main Verville et M. Gérard Beauchesne. 
(Photo Laurier Gardner)

— Bienvenue à tous —
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Le secrétaire de comté du ministre Bernard Pinard, M. 
Grégoire Mercure, a pris beaucoup de notes au cours de 
l'assemblée. Il s'est rendu 6 Québec hier, en compagnie 
des dirigeants syndicaux de la construction, dans le but 
de rendre compte à M. Pinard de ce qu'il avait entendu 
la veille. (Photo Bo-Soleil)

Le premier souper des 
députés: une réussite

Le commissaire du district de Nicole» des 
scouts et guides, M. Denis Prescott de 
Plessisville, était particulièrement heu­
reux de féliciter deux femmes qui se sont

dévouées pour la couse du guidisme à 
Arthabaska, Mme Denise Bergeron et 
Mme Gertrude Fleury. (Photo Laurier 
Gardner)

Hommage à neuf anciens dirigeants des 
scouts et des guides d'Arthabaska

ARTHABASKA (L.G.i - On a 
voulu, lors de la soirée cana­
dienne a l'école Mgr Côté d'Ar­
thabaska. rendre hommage a 
ceux qui se sont dévoués par le 
passé pour les scouts et les gui­
des de l'endroit.

C'est ainsi que neuf personnes 
ont reçu des diplômes marquant 
l'estime qu'éprouvent les diri­
geants actuels des scouts et des 
guides d'Arthabaska à leur 
ég?rd. Ce sont M. l'abbé Gérard 
Beauchesne. qui fut aumdnier 
de 1962 à aujourd'hui: M J. Ro­
bert Noel, ex-maire d'Arthahas- 
ka et qui fut dans le comité du

amis des scouts et des guides de 
1962 à aujourd'hui: Me Nicholas 
Larochelle, qui a pris une part 
active au sein du comité d'amis 
depuis 1962; Me Jean Moisan. 
bâtonnier de la province, qui a 
été président et directeur de 
1962 à 1973: Mme Denise Berge­
ron. secrétaire-trésorière au 
poste depuis 1962 M Germain 
Verville qui a été directeur de 
1965 a 1971: M. François Saint- 
Pierre, qui fut président et di­
recteur entre 1965 et 1976 Mlle 
Gertrude Fleury, qui a fondé les 
louveteaux et M Guy Bergeron 
qui fui directeur de 1963 à 1971.

M. Lapierre

le président actuel du comité 
protecteur des scouts et guides 
d'Arthabaska, M. Orner Lapier­
re. a tenu à féliciter toutes ces 
personnes pour leur travail et 
leur persévérance à la direction 
du comité, notant ainsi les nom­
breuses années ou« chacun des 
récipiendaires avait passées au 
sein du comité.

M. Lapierre les en a remer­
ciés chaleureusement tout en 
notant que le mouvement scout 
dans Arthabaska était plus que 
vivant encore de nos jours.

PRINCEVILLE (G.A.B.l — 
L'hon Jean-Gilles Massé, minis­
tre des Richesses naturelles et 
député du comté d'Arthabaska 
à l'Assemblée nationale, ainsi 
que M. André Fortin, député du 
comté de Lotbinière à la Cham­
bre des Commîmes, sont les 
deux invités d'honneur qui ont 
pris la parole au cours du "sou­
per des députés, organisé à 
Princeville par les responsables 
du mouvement scout local.

lye président du groupe, M. 
Gilbert Gervais, et ses collabo­
rateurs ont accueilli les partici­
pants à l'hôtel Manoir où un 
succulent repas a été servi au 
salon Loiiis-XVI.

M. Jean-Gilles Massé a décla­
ré qu'il avait lui-même vécu 
l'expérience du scoutisme et 
oue la formation ou'il en avait 
reçue l'avait marqué pour la vie. 
Acquérir le sen« des responsabi­
lités et apprendre à aimer la 
nature sont des choses qui ne 
s'oublient pas. a-t-il précisé. Le 
scoutism» permet aux jeunes 
d'aller toujours de l'avant, a 
fait remarquer M Massé 

I,e souci constant qu'a le 
scout de faire quelque cho«e 
pour les autres Ta conduit lui- 
même vers la polit’oue. a *mi'i- 
gué le ministre des Richesses 
naturelles du Québec 

C’est dans le gouvernement 
ou" se prennent les décirions 
pour l'avanrcment d'une région, 
a déclaré M. Massé. Aussi, est- 
il important pour le député d'a­
voir une connaissance générale 
de son milieu, d'ajouter le mi­

nistre. Le député est l'avocat de 
ceux qui pensent ne pas avoir 
eu justice des services gouver­
nementaux, a-t-il fait remar- 
ouer. Pour cette raison. le dépu­
té doit connaître les besoins de 
son milieu et savoir les com­
prendre. I,e travail du député 
est très accaparant et ses temps 
libres sont très limités contrai­
rement à ce que beaucoup sont 
portés à penser, a conclu M. 
Massé.

Appuyer les jeunes
Pour sa part. M. André Fortin 

a insisté sur l'importance d'ap­
puyer les jeunes dans leurs ini­
tiatives La jeunesse doit se sen­
tir aidée et encouragée par 
ceux dont ils auront à prendre 
la relève, a dit le député de Lot- 
binière.

Sur le rôle du député. M. Fort» 
a déclaré qu'il considérait com­
me un devoir d'intéresser les 
gens à se tenir au rourant de c« 
oue font leurs représentants 
dans les gouvernements. Pour 
sa part, il tient à se rendre ac­
cessible et désire qu'on lui fasse 
par» d'opinions sur tps questions 
d'actualité. Le député est le 
serviteur de la population mais 
il est très important pour lui 
ou" c"tte population lui fa'sc 
connaître se' idées ce qu elle 
puise des projris de lois.

M Fortin a fait remarquer 
qu'il y attrait intérêt pour tous a 
laisser de côté les préjugés pour 
considérer, en premier lieu, la 
valeur humaine. C'est la valeur 
humaine qui doit avoir priorité 
a conclu M André Fortin.
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d’une province/, à l’autre
Parizeau et Morin ne prennent pas au sérieux 
les accusations du député Jean-Noël Tremblay

*31

Marc Cayer, l'agronome québécois détenu pendant plus 
de trois ans au Nord Vietnam, a publié son histoire aux 
Editions La Presse. Le volume est intitulé "Marc Coyer au 
Vietnam." (Téléphoto PC)

Sharp nie avoir envoyé 
un compte de $1,277 
à Marc Cayer

OTTAWA (PC) — Le ministre des Affaires extérieures, M. Mit­
chell Sharp, a nié que le gouvernement canadien ait fait parvenir 
un compte de dépenses à M. Marc Cayer, dans le but de lui 
soutirer de l'argent.

“Notre but était de savoir si son organisme, International Volun­
tary Services, était intéressé à partager le coût de son voyage de 
retour", a-t-il précisé en réponse à une question de M. Robert 
Stanfield, mercredi, aux Communes.

Selon ce dernier, le ministère des Affaires extérieures aurait fait 
parvenir un compte de $1,277.50 à Marc Cayer, volontaire de 
l’International Volountary Services, qui a fait cinq ans de prison 
dans une institution nord-vietnamienne.

Au moment de sa libération, au début de mars, le ministère des 
Affaires extérieures s'est chargé du transport de Marc Cayer. pour| 
son voyage au Canada

De plus, selon M. Stanfield, le gouvernement canadien s'était 
déjà engagé à payer la note de voyage.

“Notre but était uniquement de savoir si son agence était inté­
ressée à payer, a précisé M. Sharp, et jamais nous n'avons deman­
dé à M. Cayer de payer.”

Tous les citoyens pourront 
participer aux élections 
des conseils d'administration 
des établissements de santé

MONTREAL (PC) — Lors des 
assises de l'Union nationale de 
la fin de semaine dermere. le 
député de Chicoutimi, M. Jean- 
Noel Tremblay, a accusé MM. 
Claude Morin et Jacques Pari­
zeau d'avoir joué un double jeu 
alors qu'ils étaient conseillers 
des gouvernements Lesage, 
Johnson et Bertrand. Au cours 
d'une émission à Radio-Canada. 
M. Tremblay a précisé qu'il at­
tribuait en partie aux deux ex­
hauts fonctionnaires devenus 
membres du Parti québécois, 
Véchec des négociations fédéra­
les-provin ri a tes en matière 
constitutionnelle.

Dans des entrevues accordées 
au quotidien La Presse. MM. 
Parizeau et Morin ont déclaré,

le CRTC 
veut plus 
de précisions 
des plaignants

OTTAWA (PC) — Le Conseil 
de la radiotélévision canadienne 
est disposé à ouvrir une enquc te 
officielle sur l'administration de 
la station CKRS de Jonqnièr», 
si les plaignants fournissent 
plus de précisions sur leurs 
griefs.

A l’issue d'une rencontre, 
mardi, à Ottawa avec les em­
ployés syndiqués de la radio et 
de la télévision de CKRS, le 
président du CRTC, M. Pierre 
Juneau, a affirmé que les plain­
tes reçues jusqu'ici étaient de 
nature générale.

Si les employés nous soumet­
tent un dossier plus détaillé 
avec des preuves de leurs allé­
gations. a-t-il dit, le CRTC fera 
a ors une enquête officielle et 
décidera des mesures à pren­
dre, s'il y a lieu.

en substance, que “M. Trem- le plan des relations fédérales- lions qu'il a portées contre nous l’Union nationale de l’époque et qui prenaient leur rôle au
blay n'était quun figurant sur provinciales et que les accusa- ne font que discréditer, à tort, les quelques hommes politiques neux”.

Par PAUL LONC.PRE

QUEBEC (PC) — Tous les ci­
toyens intéressés à l’administra­
tion des établissements de soins 
de santé et de services sociaux 
pourront participer, en juin, à 
l'élection des conseils d'admi­
nistration de ces institutions, à 
titre d'électeurs ou de candi­
dats.

En annonçant les modalités 
de cês élections mercredi, au 
cours d’une conférence de pres­
se, le ministre des Affaires so­
ciales, M. Claude Castonguay. a 
parlé d'une expérience de parti­
cipation “unique". TI invite tons 
les citoyens à se prévaloir des 
droits que leur confère la loi 67. 
loi réformant toute la politique 
sociale du Québec.

Cette vaste opération se fera 
à des dates différentes et sera 
planifiée dans chaque région 
par les Conseils régionaux de la 
santé et des services sociaux, 
implantés l'automne dernier. 
Ces organismes ont déjà com­
mencé des campagnes régiona­
les d'information.

Modalités

“I^s élus de la population au­
raient vraiment droit au chapi­
tre. note M. Castonguay. au mê­
me titre aue les représentants 
du personnel professionnel et 
non professionnel."

Les "clients" de ces établisse 
ments ont droit à deux repré­
sentants au conseil d'adminis­
tration d'un hêpita! et d’un cen­
tre d'accueil et à cinq représen­
tants dans le cas des Centres 
locaux de services communau­
taires (CLSC).

Pour s'assurer que ces élec­
tions ne seront pas noyautées 
par un groupe d'intérêts parti­
culiers. le règlement prévoit 
qu'une assemblée devra comp­
ter au moins 100 personnes pour 
pouvoir élire des représentants. 
Autrement, les délégués de la 
population seront nommés par 
les Conseils régionaux, après 
consultation avec les groupes 
socio-économique' de la région

Tl suffit de s'adresser au di­
recteur général d'un établisse­
ment pour poser sa candidatu­
re. I/e candidat ou l'électeur de­
vra avoir été "client" de l'éta­
blissement au cours des trois 
dernières années, dans le cas 
des hôpitaux.

Dans le cas des foyers d ac 
cueils pour personnes Agées ou 
pour enfants, e» sont les person­
nes hébergées elles-mêmes ou 
leurs tuteurs, qui pourront voter 
et poser leur candidature.

Comment voter?

Chaque établissement fera pa­
raître dans les journaux des 
avis donnant la date et le lieu 
de l'assemblée de votation. Les 
personnes élues au scrutin se­
cret seront en poste pour un an

Comme il s’agit avant tout 
d'un objectif de participation, et 
non d’une élection de caractère 
politique où les élus disposent 
directement des deniers publics 
et ont un pouvoir de taxation, le 
ministre a tenu à ce que les mo­
dalités soient le plus souples pos­
sible et permettent au plus 
grand nombre de citoyens de 
s’intéresser activement à ce ré­
seau.

Ainsi suffira-t-il par exemple 
de s'être présenté à la clinique 
externe une seule fois pour une 
simple prise de sang pour être 
électeur ou candidat. Rien 
n’empêche d’autre part un ci­
toyen de voter dans des assem­
blées de plusieurs établisse­
ments.

Vol de 
$136,000 
dans une banque 
de Chapais
CHAP MS. Qué. tPC) - Trois 

bandits armés et masqués ont 
subtilisé une somme de 1116.nofl 
en argent liquide, mercredi, lors 
d'un vol à main armée perpétré 
dans une succursale de la Ban­
ane impéria'e de commerce à 
Chapais, à 310 milles au nord de 
Montréal.

Aucun coup de feu n'a été tiré 
et personne n'a été blessé.

La police affirme que le direc­
teur de la succursale et quatre 
employés se trouvaient attablés 
au restaurant environ 15 minu­
tes avant l'ouverture de la ban­
que. lorsque les bandits, armés 
de revolvers et de mitraillettes, 
ont fait irruption dans l'établis­
sement et ont pris une caissière 
en otage

Un homme est resté dans le 
restaurant avec la caissière tan­
dis que 'es deux autres ame­
naient vers la banque le direc­
teur et les trois autres em­
ployés.

les trois bandits, se sont en­
suite enfuis en voiture.

L'implantation du socialisme démocratique 
passe par les difficultés d'organisation

par Ravnald BRIERE

TROIS-RIVIERES — 
Malgré sa position insta­
ble sur l'échiquier électo- 
rai de la province, le Nou-

Professeur de mathé­
matiques à l’Université 
de Montréal, Henri- 
François Gautrin rêve 
d’implanter le socialis­
me démocratique au 
Québec. (Photo Roland 
Lemire)

veau parti démocratique 
du Québec- n’entend pas 
v vre aux crochets du 
NPD-Canada. Un vigou­

reux coup de barre visant 
à redresser la situation fi­
nancière de la formation 
politique sera donné dés 
le mois de septembre par 
le biais d'une campagne 
de souscription à l’écheile 
des militants et des syndi­
cats. La sollicitation popu- 
la re viendrait en quelque 
sorte coiffer “l'opération 
organisation” lancée par 
le parti au mois de mars 
dernier.

Tl faut partir à zéro, no­
te M. Henri-François Gau­
trin, le président provin­
cial du NPD. "Essentielle­
ment, nous cherchons à 
nous établir à l’extérieur 
de Montréal. Jusqu'à 
maintenant ( avec raison 
d'ai’leurs) nous avons été 
considéré comme une for­
mation exclusivement 
concentrée dans la région 
métropolitaine. Mainte­
nant, nous possédons des 
organisations à Québec. 
Hull-Gatineau, Sherbrooke 
et dans le Nord-Ouest qué­
bécois. A Trois-Rivières, 
les bases sont jetées et la 
visite du chef national M. 
David Lewis s’inscrit dans 
cette perspective”.

l>e NPD-Canada, pour­
suit M. Gautrin. ne parti­
cipe pas financièrement à 
la mise sur pied des struc­

tures du NPD-Québec. 
Partisan d’une autonomie 
intégrale à ce niveau par­
ticulier. le président pro­
vincial ne cache pas pour 
autant que "la crédibilité” 
de M. Lewis peut rappor­
ter des dividendes. L'aide 
apportée par la formation 
nationale se situe dans 
cette perspective et pas 
davantage.

Revenir de loin

Délaissé par Télectorat 
québécois lors des récen­
tes élections fédérales, le 
NPD-Québec cherche à 
s'implanter dans les mi­
lieux ouvriers. Le recrute­
ment des militants s’effec­
tue surtout dans le sec­
teur de l’enseignement et 
celui des syndicats. Mal­
gré la sympathie manifes­
tée par les permanents 
syndicaux à l’endroit du 
NPD. il reste que les 
membres persistent à 
bouder la formation politi­
que. "H est normal et sain 
que les dirigeants des cen­
trales syndicales ne par­
viennent pas à dicter une 
ligne de conduite aux tra­
vailleurs. La base dot 
conserver la liberté de 
choisir ses représen­
tants”. Les comités d'ac­
tion politique des syndi­

cats, note M .Gautrin, of­
frent des perspectives in­
téressantes pour le NPD. 
Suffisamment pour qu'une 
tentative de rapproche­
ment soit effectuée par ce 
canal. Reste que le NPD- 
Québec désire garder ses 
distances vis-à-vis le mou­
vement syndical afin d'é­
viter la dépendance.

Professeur de mathéma­
tiques à l’Université de 
Montréal, le président 
provincial refuse de croire 
que le NPD fait peur aux 
Québécois. "Il serait plus 
juste de parler d'une ab­
sence de connaissances 
des objectifs du parti. 
Peut-être n'avons-nous 
pas déployé toutes les 
énergies pour répandre a 
doctrine du socialisme dé­
mocratique".

Se rapprocher des gens

Cand.dat de l’organisa­
tion et d'un certain réalis­
me politique lors du con­
grès à la direction du par­
ti le 16 mars dernier, M. 
Gautrin se garde bien de 
“rêver en couleurs”. "Je 
ne suis pas de la race des 
intellectualistes. Seul le 
travail soutenu nous per­
mettra de mériter la con­
fiance des électeurs. Sans 
oublier qu'il est difficile

de transmettre des idée*
nouvelles".

Pour se rapprocher de* 
électeurs, reconnaît M 
Gautrin, le NPD devra 
éviter les discussions à 
l'intérieur de cercles fer­
més. S'agit-il d’un blâme 
indirect a l’endroit de M. 
Raymond I.aliberté? "Il 
est faux de croire que 
mon élection à la tête du 
NPD-Québec confirme une 
coupure entre I.aliberté et 
mo:. En fait, nous pour­
suivons le travail amorcé 
mais avec des moyens dif­
férents. Les objectifs de­
meurent les mêmes”. 
Néanmoins, admet M. 
Gautrin le parti a eu 
"tort" de s'enfermer, de 
ne pas s'ouvrir davanta­
ge

Officiellement, le NPD- 
Québec n'a pas l'intention 
de participer activement 
à la prochaine campagne 
provinciale. "Nos mili- 
ants seront probablement 

tentés d’appuyer les can­
didats qui offriront des 
thèse socialistes". Sur la 
question de l'indépendan­
ce du Québec, M. Gautrin 
s'est montré peu loquace, 
préférant faire dévier la 
conversation. Des tiraille­
ments au sein de la for­
mation qu’il dir.ge l'incite 
a la prudence.

Attention! Si vos ensembles d’éclairage extérieur 
de Noël ont des douilles comme celle-ci... 

c’est peut-être dangereux.

Si les douilles extérieures ressemblent 
exactement à celle de l'illustration, renvoyez- 
les nous, car elles sont peut-être dangereuses.

Si vous avez un ensemble, de fils et de 
douilles, comparable à celui-ci, vous l'avez sûre­
ment acheté en 1972.11 a été fabriqué parNoma 
et a été vendu sous les marques Noma, Noël, 
Compagnie Générale Electrique du Canada ou 
sous des marques de commerce différentes qui 
sont exclusives à certains grands magasins.

Avant de lancer cet accessoire électrique sur 
le marché, les ingénieurs de Noma L.ites et de la 
Compagnie Générale Electrique du Canada l'ont 
testé et présenté à l'Association canadienne de 
normalisation (ACNOR ) où il a été accepté.

Malgré toutes ces précautions, il s'est avéré, 
après que le produit soit sur le marché, que les 
douilles soumises à certaines conditions atmos­
phériques pouvaient devenir dangereuses.

Dans votre intérêt, et pour votre sécurité, 
Noma, C.G.E., ACNOR et diverses autorités 
provinciales vous demandent de vérifier, dès 
maintenant, vos ensembles d'éclairage de Noël et 
de nous les retourner le plus tôt possible.

Comparez les douilles.
Comparez avec attention les ensembles 

d'éclairage que vous avez avec le modèle illustré 
ici. Sont-ils identiques? Les douilles, les fils et les 
prises sont-ils complètement verts? Les ampoules 
se vissent-elles? La marque de commerce, impri­
mée sur le fil, se lit-elle: “Cable Tech, Type 
PXWT Christmas Tree Cord Temporary Out­
door Use'’?

Si la réponse à ces questions est toujours 
“oui”, alors n'hésitez pas un instant à nous ren­
voyer ces ensembles d'éclairage...5u/is les am­
poules.

En échange, vous recevrez de tout nouveaux 
ensembles d'éclairage qui ont été soumis à des 
tests extérieurs beaucoup plus sévères et qui 
porteront le sceau d'approbation ACNOR(CSA).

Comment échanger vos ensembles d’éclairage 
extérieur de Noël.
Vous pouvez les échanger de deux manières 

différentes:
Apporter scs ensembles (sans ampoules) et 

les échanger contre de nouveaux modèles dans un 
CENTRE D'ÉCHANGE dont la liste apparaît 
ci-dessous.

Au cas où cette méthode ne serait pas pra­
tique, vous pouvez nous retourner vos ensembles 
par la poste (sans les ampoules). Dans ce cas, il 
vous suffira d’écrire, en lettres moulées, vos nom 
et adresse sur l’étiquette affranchie, de la décou­
per puis de la coller ou de l'attacher solidement 
au paquet. Placez vos ensembles d'éclairage dans 
une boîte et enveloppez-les bien pour qu’ils arri­
vent à destination. En retour, nous vous enver­
rons de nouveaux ensembles (frais d'envoi payés 
par nous). N'oubliez surtout pas de mentionner 
votre adresse.

Noma, C.G.E. et ACNOR s'excusent de ce 
désagrément.

Montréal, Québec
Globe Electric Co.
5400, bd St-Laurent 
Montréal 151, Québec

Noma Lite* Canada Limited 
Place Bonaventure, étage C 
13, rue Crerar 
Montréal 114, Québec

colis postal 
port payé
SE POSTE SANS T1MBR4 AU CANADA

le port sera payé par le 
destinataire:
Echange d’ensembles 
d’éclairage extérieur de Noël 
C.P./Box 621
Succursale/Postal Station “A” 
Scarborough, Ontario M1K 5C5

Envoyeur:

Adresse , . . ■ .
VitiA Provinee___

Nombre d'ensembles inclus
Nombre de douilles par ensemble I__I__I__I

Cette annonce est faite, dans l'intérêt du public et pour sa sécurité 
par Noma Lites Canada Ltd., la Compagnie Générale Electrique du 
Canada 1,imitée. l'Association canadienne de normalisation et les 
diverses autorités provinciales.
Québec
Compagnie Générale Electrique du Canada 
2200 ouest, bd Charest 
Québec, P.Q.
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région/sud

Préparation d'un dossier 

économique de la région
VICTORIA VILLE 'RD - 

Dans le cadre de son projet Zo- 
de 'Zone de développement), le 
Conseil régional de développe­
ment du centre du Québec est 
heureux d'rnnoneer que. grâce 
à une subvention de Eerspecti- 
ves-jeunesse, le projet de profil 
communautaire dans la zone de 
Pierre ville, Baievillc. Nicolet, 
comprenant 17 municipalités, 
sera réalise au cours de l'été.

On se souvient que le projet 
Zode a pris naissance l'automne 
dernier Le CRDCQ avait alors 
décidé de se rapprocher des be­
soins les plus concrets des gens 
Pour ce faire, notre sous-région 
avait été divisée en cinq zones 
regroupant des municipalités 
qui partagent les mêmes pôles 
d'attraction et les mêmes zones 
d'influence.

Les municipalités et les grou­
pes socio-économiques a l'inté­
rieur de chacune de ces zones 
doivent se donner une priorité 
conforme à leurs besoins les

plus immédiats. C'est le rôle du 
Conseil régional de développe­
ment de faire en sorte que ces 
gens se rencontrent et détermi­
nent ensemble cette priorité. L'n 
comité coordonateur du projet 
est alors élu et le CRDCQ voit, 
avec l'aide du comité, à ce que 
le projet se réal.se.

Zone 1: Picrreville- 
Baicvillc-Nicolet

La première zone à laquelle 
s'attachera le CRDCQ est celle 
de Pierreville-Baieville-Nicolet 
qui comprend 17 municipalités. 
Après plusieurs réunions, les 
maires et les groupes socio-éco­
nomiques concernés en sont ar­
rivés a définir leurs problèmes 
de façon suivante: Première­
ment .notre principal problème 
vient du fait qu'on ne peut inté­
resser nos jeunes à demeurer 
chez nous. Conséquemment, no­
tre vie économique, sociale et 
culturelle s'amoindrit de jour en 
jour. Deuxièmement, il est ur-

Un comité d'information à 
la commission Jean-Rivard

PRINCEVILLE (CAR) - Us 
commissaires du conseil de la 
municipalité scolaire Jean Ri­
vard ont profité de leur assem­
blée tenue à l'école Marie-Im- 
maculée de Ste-Sophic-de-Mé- 
gantic pour donner suite à une 
suggestion faite par Mme Jean­
nine Brassard. Cette dernière 
fait partie du conseil et avait 
formé pour faire pénétrer dans 
les foyers l’information sur les 
questions scolaires.

Mme Brassard a été choisie 
sour faire partie du comité d'm- 
ormation et elle aura comme 
principaux collaborateurs Mme 
l'harlotte Uh’anc de Lyster et 
M Joseph Béliveau de Ste-So- 
phie-de-Mégantie.

C'est le président de la muni­
cipalité scolaire Jean-Rivaird,

M Martial Demers, qui a dirigé 
les délibérations de la réunion 
tenue a Ste-Sophie-de-Mégantic. 
Etaient présents à l'assemblée 
les commissaires suivants: M. 
Marcel Collins, vice-président. 
Mme Jeannine Brassard. Mme 
Charlotte Ublanc ainsi que 
MM. Jean-Denis Mauger. Jac­
ques Gagnon. Joseph Béliveau, 
Maurice Rousseau. Joseph Pel­
leter. Maurice Nau!'. Lue Gin- 
gras. I/Ouis Laroche. André 
Momssette.

le directeur général. M. Ro­
saire-. E. Gagnon, le directeur 
général adjoint. M Jean Beau­
doin. ainsi mie le directeur des 
services financiers. M Réal 
Campagna, étaient aussi pré­
sents à l'assemblée.

gent de réaliser quelque chose 
susceptible de donner a la zone 
un dynamisme nouveau.

Troisièmement, il nous sem­
ble qu'il nous faut regarder du 
côté économique: qu'il nous 
faut crégr des emplois chez- 
nous.

Quatrièmement, par quels 
moyens pouvons-nous y arriver'.’ 
Notre territoire est surtout agri­
cole et, par conséquent, nous 
devons étudier la quantité de 
biens produits et leurs variétés 
de façon à considérer la possibi­
lité de transformer et d'utiliser 
ces biens sur place.

En plus du secteur agricole, 
on compte (les entreprises, prin­
cipalement à Nicolet et à Pier- 
reville II y aura peut-être lieu 
de voir jusqu’à quel point nous 
ne pouvons pas développer ecs 
entreprises de sous-traitants 
pour ces mêmes industries.

Enfin, comple tenu de la rou­
te qui reliera Bécancour à Sorel 
et qui traversera notre région, 
nous croyons que nous pouvons 
attirer de nouvelles entreprises 
à s'établir chez nous.

L'outil de base
Pour arriver à connaître leur 

région de façon précise, pour 
voir à leur propre développe­
ment et pour intéresser des 
gens de l'extérieur à venir s'é­
tablir dans leur région, les re­
présentants des groupes socio­
économiques et des 17 mimici- 
paldés se sont élu un comité 
coordonnateur qui. de concert 
avec le CRDCQ .vont mettre 
d'avant un profil communautai­
re qui servira à constituer un 
dossier économique de toute la 
région. Eventuellement, un dé­
pliant publicitaire sur cette ag­
glomération sera mis d'avant.

C'est un projet de Perspeci- 
ves-Jeunesse qui réalisera le 
profil communautaire et élabo­
rera le dossier économique de 
zone. Le député libéral 
Elorian Côté, du comté de Ri­
chelieu a apporté une aide pré­
cieuse dans la concrétisation de 
ce projet.

WM

Souper à la sacristie de St-Samuel
Les membres du club Optimiste de Victo- 
riaville ont répondu à l'invitation d'un 
des leurs en assistant cette semaine au 
souper régulier à la salle de la sacristie 
de Saint-Samuel. Le curé Rosaire Lemaire

de Saint-Samuel, qu'on aperçoit au cen­
tre, est membre du club Optimiste de 
Victoriaville. A sa gauche, le président 
sortant, Jean Lemay et le président élu, 
Jean Roux. (Photo LeRo)

A Plessisville

Beaucoup de choses à voir 
au salon du camping
PLESSISVILLE (G.A.B.) — 

Les milliers de personnes qui 
ont visité le 4ième salon de 
camping et sports d'été ont vu 
des choses très intéressantes a 
l'Ecole fie- métiers où une cen­
taine de kiosques avaient été 
in-tallés par les exposants. Ce 
sa'on de camoing était une ini­
tiative de l'Association chasse 
et pêche de Plessisville dont M. 
Daniel Bouffard est le prési­
dent. Quant au salon de cam­
ping et do sports d'été, c'est M. 
Benoit Béliveau, qui, à titre de 
president, a dirigé l'équipe a 
l'oeuvre pour la réalisation de 
ce projet.
“Option nature" était le thè­

me de ce -berne salon de cam­
ping et de sports d'été, à Ples- 
sisville. Les visiteurs ont profité

d une généreuse distribution de 
littérature sur ce theme mais 
c'est peut-être la jeunesse qui a 
mis en évidence ce thème de 
façon toute particulière. L’n 
groupe d'étudiants de la polyva­
lente de Plessisville avait orga­
nisé un décor de pleine nature 
dans une des vastes salles de 
l'exposition, \rbres. gibiers, oi­
seaux donnaient a cette salle un 
aspect de véritable forêt, im­
pression qui se comnlétait par 
un montage sonore sur les 
bruits des espaces boisés.

Par eon’rade. l'un des coins 
de la salle mon’rait un arbre 
séché parce qu'on avait jeté sur 
ses racines des quantités de dé­
chets: sur cet arbre sec dont les 
branches nues semblaient lan­
cer des appels de détresse, un

GRANDE VENTE 
DE.ESNTURE

SICOPERL peinture LAVABLE 
un peu moins brillant* 
que le SEMI-LUSTRE

LiJtffe
_______________

AlL LUSTRE PERLE D’INTERIEUR À

>5BUnc^N[ SICOPERL

160 OZ. FL. (4.54 l)

Rabais $4P° 
le gallon

Pour
un temps limité 

chez tous les 
dépositaires

le gallon

* Fini chatoyant de la perle convient bien pour 
toutes les surfaces et toutes les pieces de la 
maison. Resistant aux souillures, inodore, 
durable et surtout très lavable, cet email 
au semi-lustre atténué, unique sur le marché, 
est disponible dans toutes les teintes Sico.

AUTRES SPECIAUX SICO

3 40
RABAIS

SICO-SATIN

SICO-SATIH

EN VENTE

835
Peinture blan­
che au latex 
vinyle acrylique 
pour I intérieur. 
Somptueux (mi 
mat satine. 
Pinceaux et 
rouleaux se 
nettoient a 
I eau.

5 00
RABAIS

TEX-OPAC

EN VENTE

60
Peinture blanche 
au latex acrylique 
pour I extérieur. I 
Cachant supe• 
rieur d une 
seule couche.
Fini mat très 
resistant au cio- 
quage et aux 
fendillements. I

RABAIS

l^n til

SlCOPRlM

SICOPRIM

EN VENTE

05
Apprèl blanc 
extérieur pour 
le bois.
Protege effica­
cement contre 
la moisissure.

Moyennant un loger supplément, ces peintures peuvent être teinlees aux couleurs de votre choix.
* Ces peinture ■- garanties rie toute premiere Qualité, ont des prix de détail suggérés de Î11 75 à $15 60 le gallon.

SIBO MÉDAILLES DOR attribuées à SICO pour l'excellence 
rie ses produits a la 4e Selection Mondiale des pein­
tures et verms, Pans, 196’.

oiseau était perché: d'apparen­
ce chétive, l'oiseau était comme 
le symbole d'une nature détério­
rée par la pollution.

Les jeunes ont contribué dans 
plusieurs autres domaines à 
rendre intéressante cette expo­
sition de camping et de sports 
d'été, à Plessisville. Un eon- 
coairs de cabanes d'oiseaux a 
mis en évidence les talents de 
bricoleurs de nombreux intéres­
sés et les visiteurs ont été émer­
veillés par l'originalité de cer­
taines réalisations et le sens 
d'observation des participants.

Par ailleurs, la taxidermie, le 
scoutisme ont également mis en 
valeur le thème “Option natu­
re" grâce aux jeunes présents 
sur les lieux. D'autre part, la 
brigade scolaire de Plessisville 
a attiré l'attention sur la sécuri­
té et ses effectifs ont maintenu 
un service d'ordre qui a été vi­
vement apprécié.

Personnalités
La cérémonie d'ouverture du 

4:cm? sa'on de camping et de 
.«ports d'été a été marquée par 

\ la présence de plusieurs person­
nalités. On y remarqua-U princi­
palement: M Jean-Gilles Mas­
sé. ministre des Richesses natu­
relles dans le gouvernement du 
Ouébec et député du comté 
d'Arthabnska à l'Assemblée na­
tionale. M Léopold Corriveau. 
député de Frontenac à la Cham­
bre des communes. M. Rosaire 
Côté, maire de la ville de Ples­
sisville. M Aurèle Brassard, 
maire de P’essisviüe paroisse. 
M. Richmond Pel’etier. adjoint 
de M Tonv LeSauteur. prési­
der' de la Fédération ouébecoi- 
se de la faune, et plusieurs au­
tres.

De brèves allocutions ont é‘é 
prononcées â cette occasion et 
crux qui ont pris la paro'e ont 
fé'icité les organisa'eurs du 4iè- 
me sa’on de camping et de 
sport d'é'é: on a souligné de fa­
çon particulière I'linnor'ance du 
thème adonté. soit "Option na­
ture", thème oui o«t en rapport 
avec toutes les politiques actuel­
les.

Tout ce oui peu* être utilisé 
pour le camping et les soorts à 
l'honneur durant la saison esti- 
va'e a mi être vu par ceux qui 
ont visité le 4ième sa’on de 
camtrng et de «ports d'été. On 
y romarquad éga'ement auto- 
mohi’es. mn'ocyc’etfes. véhicu­
les tout terrain, meubles de par­
terre. maisons mobi'es. roulot­
tes. tentes-roulottes, piscines.

I.e nroeramme de la dernière 
journée dp l'exposition comprc- 
ra'' un concert donné par les 
membres rie l’Union musicale 
de PlesdsviîV qui. avec !'e«oa- 
riril'e loca'e des cadets de l'air, 
.«e «ont rendus sur les lieux 
aonès avo;r défi'é dans les orin- 
cipalcs mes de la ville.

Cérémonie de rléture
Le député du comté de Mé- 

eant’c à l'Assemblée na'iona'e. 
M Bernard Dumont, a pris part 
â ’a cé-émonie de c’ôture de 
l'exposition. On a profité de 
l'occasion pour remettre une 
pci"‘ure à M Lucien ValTlan- 
emirt. en reconnaissance pour 
les serv'ces rendus par rr der- 
mer. qui était 'e président des 
tro’s au'rps sn'nns de crmmng 
el de «ports d'élé délà organisés 
par 1‘ \s«oc!ation chas«e et pA- 
chp de P1essi?vi"e: c'e«t le pré- 
sid"nt de ce' organisme M Da­
niel Bouffard. qui a remis le ca­
deau au héros de la manifesta­
tion.

I e président du 4ième sa'on 
de crmpng et d» .«pirds d'é'é 
197J dp P’pssisvü'e. M Be"oit 
Béliveau, e* .«"« col’aborateurs 
ont profité de ’a fin de l'exposi­
tion pour renronfrer les exno- 
san's e' re''uei’!ir leurs impres­
sions el eritioues eon«tructive«. 
Tous ont manifesté leur appre­
ciation et se «mit déclarés heu­
reux des résultats obtenus.

entre/ ■ ■
• PRINCEVILLE - Les Optimistes de Princeville, dont le 
président est M. Fernand Ruel pour 1972-73, organisent 
une distribution de crème glaces pour la première fin de 
semaine de juin. Le souper de clôture de la saison est fixé 
au mardi, 5 juin. Le président qui entrera en fonctions en 
octobre, M. Aurèle Croteau, a rendu publics ses principaux 
objectifs pour 1973-74; c'est son intention de fonder un 
club sénior, d'organiser deux clubs juvéniles et de recruter 
au moins 15 nouveaux membres; tout ceci avec la collabo­
ration des effectifs actuels.

• MANSEAU — L'énumération électorale qui a été faite 
d'après la nouvelle loi du 7 au 12 mai a requis les services 
de Mmes Rolland Vincent et Paul-E. Blanchette pour le 
village. MM. Ernest Villeneuve et Robert Turcotte pour la 
paroisse.

• MANSEAU — A leur réunion mensuelle de mai, les 
fermières recevaient la présidente de la fédération no 7, 
Mme Damien Martel de Sainte-Marie-de-Blandford. Elle a 
entretenu les personnes présentes de divers sujets, dont 
celui de la formation d'un comité qui s'occupera des scien­
ces culturelles au sein du mouvement. Certains cercles voi­
sins avaient envoyé des délégués a cette réunion. De nom­
breux parents accompagnaient leurs enfants lors de la 
réception du sacrement de confirmation. Celui-ci fut confè­
re par l'abbé Jean-Bptiste Carneau, éducateur et délégué 
de S.E. Mgr Albertus Martin. Le samedi soir, 6 la messe de 
7 h 30, c'était la première petite communion des tout 
jeunes. Les participants à ces deux cérémonies étaient au 
nombre de 32. M. le curé Jean-Paul Rondeau prononça une 
brève allocution.

• MANSEAU — le conseil 3317 de notre localité recevait, 
ces jours derniers, dans l'ordre des Chevaliers de Colomb 
107 candidats recrutés dans les conseils et sous-conseils

• DRUMMONDVILLE — le public drummondvillois est in­
vité à visiter l'exposition qui est en montre à l'Atelier 
protégé de Drummondville, dans l'ancienne école Margue­
rite-Bourgeois, sur le boulevard Saint-Joseph. Cette exposi­
tion, qui contient des oeuvres réalisées au cours de l'année 
par les jeunes handicapés, a ouvert ses portes au public 
hier et se poursuivra jusqu'à mardi. Les portes de l'Atelier 
sont ouvertes chaque soir, de 7 heures à 10 heures et au 
cours de la fin de semaine, de 14 heures à 17 heures.

• DRUMMONDVILLE — Le camping l'Escargot, situé sur le 
chemin Hemminqs, à Drummondville-Nord, procédera a 
son ouverture officielle en vue de la prochaine saison 
estivale au cours de la fin de semaine. Le public est invité à 
s'y rendre au cours des trois journées d'inauguration aui se 
tiendront vendredi, samedi et dimanche, les 25, 26 et 27 
mai. M. Gérard Nadeau est propriétaire de ce terrain.

• DRUMMONDVILLE — La télévision communautaire de 
Drummondville a présenté un film sur le canal 9, au cours 
des deux dernières soirées, dans le but de poursuivre la 
série de tests nécessaires à la préparation de la télédiffu­
sion d'émissions régulières. Les premiers résultats se sont 
avérés très encourageants, selon Mme Lise Emond, de sorte 
aue la programmation régulière pourrait bien débuter 
dans un avenir très prochain. Soulignons en passant que 
TVCD est à la recherche de techniciens bénévoles qui pour­
raient être intéressés à apprendre le maniement des camé­
ras dans le but d'apporter leur concours au groupement. 
Ceux-là n'ont qu'à entrer en contact avec les dirigeants de 
l'organisme.

• MANSEAU — Lors de la collecte des offrandes en fa­
veur des vocations sacerdotales diocésaines, plusieurs da­
mes ont bénévolement sollicité les souscriptions après les 
messes Ce sont: Mmes Oeorqes-Henri Daiqle, Léodore Lam- 
pron, Georaes Martel, Normand Provencher, Luc Deslandes 
et François-F. Savoie.

• SAINT-SYLVERE — Relativement aux loisirs, il y aura 
un tournoi de bal'es pour filles de 15 ans et plus d'une 
dizaine de aaroisses qui y participeront. Il y aura égale­
ment un rallye-auto.

• VICTORIAVILLE — Une ronférence de presse aura lieu 
le 25 mai au 69 C rue Perreault à Victoriaville afin de 
donner les détails d un nroqramme Perspectives-Jeunesse 
qui financera un proiet d'animation et d'information visant 
à promouvoir le tourisme dans la réaion des Bois-Francs.
• ARTHABASKA — Le conseil 6230 des Chevaliers de 
Colomb d'Arthabaska tient une assemblée mensuelle, di­
manche matin, le 27 mai, à 9 h 30 au motel Boifran. C'est 
à cette occasion qu'on élira l'exécutif 1973-74.

• VICTORIAVILLE — L'inauguration officielle de l'usine 
les Fenêtres de l'est Victoriaville Inc se fera jeudi le 31 mai 
à 17 h 00, au 441 rue Cantin, dans le parc industriel de 
Victoriaville. Le nrésident des fenêtres de l'est Victoriaville 
Inc est M. Réal Vaudreuil.

• VICTORIAVILLE — L'abbé Léonard Manseau, qui était 
depuis huit ans aumônier du mouvement Couales et famil­
les, section Notre-Dame-de-l'Amitié, doit quitter ce poste 
pour se consacrer à la paroisse Saint-Albert où il est curé 
depuis un on.

® VICTORIAVILLE — Samedi le 2 iuin. il y aura pèlerina­
ge au Montmartre canadien. Le départ aura lieu à 8 h OQ 
de l'éalise Saints-Martyrs. Pour informations, on peut télé­
phoner 6 752-7276.

• VICTORIAVILLE — Une centaine de reliqieuses ensei­
gnantes du diocèse ont participé, samedi le 19 mai, ou 
coMoaue réaional de l'Association des religieuses ensei­
gnantes du Québec qui s'est tenu à Sherbrooke. Il v eut 
trois conférenciers, dont l'ahbé Gérard Marier de Nico’et 
aui a fait un exoosé sur "la religieuse, élément ppsitir 
constructeur, dynamique dans le monde de l'éducation, 
aujourd'hui".

• VICTORIAVILLE — Francois Tremblay personnalité du 
dernier aa’a jeunesse du dub Onfimiste de Virtorjav;||e 
sera un des invités à ’'émission Dé^«uverte 1973 ce so;r 
jeudi le 24 mai à 21 h 00, au canal 10.

• VICTORIAVILLE - le secretaire He |0 municinqFté Sain­
te-Victoire fera oarvenir au m’nistère de la Voirie et ou 
secrétaire du déouté d'Arthpl-aska une rom» de la reauête 
des contribuables du rana Pariseau demandant la réfection 
et le pavaqe du ranq Pariseau dans les plus brefs délais.

• SAINTE-VICTOIRE — Aorès discussions et surie à une 
renuête des rés’dants d» la ru» des Chalets à | O rvrjo**
Hamel, le conseil municipal de Sn!nte-Vir»o:r» a récn'n h» 
poser à même ses rpV«pus une couche de gravier dans les 
rues de la plage Hamel.

• VICTORIAVILLE - Faisant suite à d®s résolutions des 
municipalités de Saint-Christophe d'Arthabaska et de Prin- 
ceville, le conseil de comté d Arthohoska s'occupe de trou­
ver un endroit propice pour les ordures ménagères.
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